
LA E''!E AU) FOYEýI'.

:nem1i! de la Pz114i ". 'Une ainiile de 600,-
000 i'céguliwu,;aur bien les 114,362
miiliciens cit les 10 mi~losde renrues

iacmrekler, 41'ux tv'-n.
Le6; Es,.p)aguýuls furenut leî pre 'niers

de tonte i''vp l mectite C eltcliec
Naoén1er. et los iuaxlea

vc.!uUque cdsie, dont pase un seul
:n'a encl-ore c'onmiaindé u coups d'ar-
niéc,, .aulixnt une -chaude p.artit -à jou.er.

C'ebt bien le senitiit ui lotiiir-,
on Esagne.et iluii fait eiLag,

sastiron:'bLýler. le daaîgort- ux "-iiaili.t
qui se rpae

L'M'a fmu (1o l'Espagne, le voici
exactem-ent Uiii, par 1"un1 dle cs Pr-e-
mier-s hommeiis C'E tat. C'est le peuple

expnol qnui s'e-czprinie par la bo-lxe
de M. EailleC4i 4ear dans les lignes
qui zui-vent:

"Le mouvemnent cuhain est nô dans
utn nmoment iuoppicrt'un. 'Nous a-vionsý
(d'aboî'd- aboi la trite quit C :týIlt
nitaintenne eÀ lerugtoiips à 'e-nr
des lois itnao'ie; nous a«vions
ensulite aholi l'e claxage: les. Iffr-ýIL
dlis, qui rcistaii'-nt sous u doil\c pa-
trouait. Oklitinirenit lesîi- maiflissionl.
D'abord .l Porto.Rico, graceo ai decr-
nier ouenm td' éi(l t% S-
voie et aui proi-ca-e de la r6piiltte ;u

ù~îut lCb.gtc anix preiffers
-cuverieineats zle, la restkuraitigii. le

servage, di*,nparuit;- on ecuu aux
MiggrCs le(S lîh'rte ou meîtlc et
uneeu lra 1 o ciale dont la rae
noire n'a jaumis joui uquL!.e part- il!-
leuirs. Des d-6put:ý. fuirent odu1is à -e
préseiaiter -uaau congr -les eo:rtýe;
on àér~t l ('uh l 4 rtîé e <cre

cience. 'ews.v unientIld laprse
de r(LUqi(Ion Callimnc 4n 011a e.O
pT('sentia llilli, aî11x Vilt~'u projet
de zcrivrîiiçiiit de% 111r pzir ellt-nié--
nme. On d4(-iCta niu' i(,, irn r nes'ure de

*toa~'acion li 'ut Vit4-P 'P'- teut l~e
mon01de. K1îoPU k S rpieî-st'1

nusjiirzqu'auIx plus euaCs-arits
Nous CMions -ou pleine êvolutCon Pro-

gressisýte. UnU peuple, qui pnùtSe dans
ees voesc, -iuidiqui4es anu progwrêS lbn-
m)ain pair la soio Lgla plius xan-
cée, a-t-il le durait de s'nugr? Xo1,
mille fois non ! Oni nie dema.nK]it aux

Cua iltiiautitri aenie iliitaire, o<n
leur SýV&uit pyrle uiiiuis de coniti-
butions passibles; -ids aviiictut îles iué-

mesdcirote niatutrels quie le roste (les
Espaignols, iHe fètaient sur le point

d'ieneore 'unie q»-,irticipaio-n plus
gra-ule dasleur propre gnvre
mnt... et ils se, soiuuiéïent ! Une telfle-

"Il lie fonlt Pas, parle- arui pefiupie es-
pnuol 4'amutre chlose que de- La guzrr.
Il veut comibattre ýet il combattra
jusqu'à sôn>i dezrnier i-naiiavds et jus-
q.u'z Qa Kdelmiêire -pouÙte de Saung. %-ien
ne po-urra l'iée.artft de cette vole et
rien ne pourra l'c.,inpl)ýcher de r6tablir
pnir les arm-ec sa soiuvn 1-aneté coýmbat-
tue par les aiuies. ler> Cubnds, avec
t'out atr-e peuiple -jn.e nous, aur-aient
pe-idui par leun-m .&-oluiion ce qu'ils

-aaint gnépar une sage (évlutiou.
Misle p)CRuple, CePainol est aussi r&6

«soInt à êtreii reahe pendant la
gn-".le q(u'lillnnisi e't libéral apr(s la
vic-toire.

"'On mie (lit que nlous ne pou~rrons
pas vitc un omiff!it av-ec les D-t-its-

Uniiis. Pans cre cas we sera de leur part
-ne agresio as i nilifll-e que

,celle de Napol11,0oîl1 13ouu1apartie eun0.
Nneli- les -'ospas pr-ovoq-.'s

Lieurs e ac. rs lee iarus rie-
eui2i' i-c le ddAnini d'unep cois-

cience -traniquille-! N.7onsz fceons t-ouit
ic>tuu- pcts-sible penur <îvit;er cette guerre,

sans numnilier devanwrt la force i
*~oilrnotre histoire par la nuoin.dlre

iliii-gnité.
"Mnair si les Eit.1ts-Uisi neus déecla,

rent la gnicrre, nous saicurno 1-
tre, houi droit 'envers, et contre t.ytiq."

Voilà la rpCnsé,e et Je sentiméent d&-


